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divers facteurs. Le Secrétaire Baker et ses collègues auront du mal à 
maintenir leur investissement à long terme, d’autant plus que la période 
des élections présidentielles a déjà commencé.

Aux yeux de la plupart des observateurs, cependant, il est désormais 
évident que le gouvernement et le peuple américains tiennent à trouver au 
problème une solution durable et juste; il est peu probable que l’obstruc­
tionnisme, peu importe sa provenance, les fasse dévier de leur objectif, 
maintenant que l’influence négative de la Guerre froide s’est finalement 
dissipée de la région. À l’Assemblée générale de l’ONU, on a réussi à 
révoquer la résolution de 1975 qui qualifiait le sionisme de mouvement 
raciste; c’est là une autre étape importante vers la confirmation du sérieux, 
de la profondeur et de la légitimité de l’aspiration à la paix dans la région 
par toute la collectivité internationale.

Ailleurs au Moyen-Orient, les tristes séquelles de la deuxième guerre 
du Golfe hantent, menaçantes, la région même et obscurcissent les di­
verses visions d’un nouvel ordre mondial. Le bilan humain de la guerre 
en soi, et des sanctions qui se poursuivent contre l’Irak, rappelle l’affreuse 
réalité : l’architecte de l’agression et l’oppresseur du peuple irakien est 
toujours au pouvoir. En outre, on sait désormais qu’il avait progressé 
beaucoup plus loin qu’on ne l’avait craint vers l’acquisition d’armes de 
destruction massive. La coalition dirigée par les Américains avait pris la 
décision juridique et politique de ne pas se rendre jusqu’à Bagdad pour 
déposer Saddam Hussein; pareille décision concorde mal avec le besoin 
toujours présent de faire obstacle, au nom de l’humanité, aux massacres 
et aux persécutions dont les Kurdes irakiens et les Chiites musulmans 
innocents sont victimes. D’un autre côté, certaines mesures préliminaires 
prises pour endiguer le flot d'armements arrivant dans la région font naître 
une lueur d’espoir. La libération de la plupart des otages étrangers dans la 
région et les signes connexes annonçant une attitude plus pragmatique 
face aux relations internationales de la part des autorités dominantes en 
Iran constituent aussi des motifs d’espoir.

Dans d’autres régions, les programmes de transition parrainés par 
l’ONU dans le Sahara occidental et le Cambodge ont finalement reçu la 
sanction des principales parties concernées; bien que fragiles, ils ont 
généralement suivi leur cours. D’autres progrès vers la paix ont aussi été 
accomplis en Amérique centrale. Malgré les énormes obstacles qui sub­
sistent toujours, les entretiens entre les deux Corées ont commencé à 
produire des résultats concrets, ce qui permet d’espérer que le spectre 
d’une Corée du Nord dotée de l'arme nucléaire disparaîtra, de même que
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